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L’ouverture et la modernisation de plusieurs axes routiers au Bé-
nin contribuent à améliorer la circulation et l’esthétique des villes. 
Mais à la tombée de la nuit, certains de ces espaces seraient pro-
gressivement occupés par des activités de prostitution et de vente 

de services sexuels. Une situation qui interpelle sur la nécessité 
d’un meilleur encadrement de l’espace public et d’une présence 
accrue des forces de sécurité.
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SÉRIE « LA PREMIÈRE » — RÉFLEXION SPIRITUELLE

Dans une nouvelle réflexion em-
preinte de spiritualité et d’huma-
nisme, Christhelle HOUNDO-
NOUGBO invite à redécouvrir la 
prière comme une force intérieure 
capable de soutenir l’homme dans 
les moments d’épreuve. À travers 
un texte profond, l’auteure rappelle 
que, lorsque les mots deviennent 
insuffisants, le cœur trouve dans la 
prière un chemin vers l’espérance, 
la paix et la confiance en Dieu.

Quand les mots ne suffisent plus, 
le cœur prie

Il arrive dans la vie des moments 
où l’être humain ne sait plus quoi 
dire. Les difficultés s’accumulent, 
les incertitudes s’installent et cer-
taines douleurs deviennent diffi-
ciles à partager. Dans ces instants, 
le regard se tourne naturellement 
vers le ciel.

Une larme peut alors devenir une 
prière. Un silence peut devenir une 
prière. Un simple soupir peut de-
venir une conversation avec Dieu.

C’est cette dimension profonde 
de la foi que met en lumière 
Christhelle HOUNDONOUGBO 
dans sa réflexion consacrée à la 
prière.

Alors que la première quinzaine 
du mois d’août vient de s’achever, 
chacun peut faire le bilan de ces 
derniers jours : des joies, des com-
bats, des victoires, des déceptions 
et des attentes. Certains ont obte-
nu les réponses qu’ils espéraient ; 
d’autres continuent de patienter.

Mais au-delà de toutes ces réali-
tés, une raison demeure de rendre 
grâce : la vie.

Pour l’auteure, lorsque les forces 
humaines atteignent leurs limites 
et que certaines portes semblent 
fermées, la prière reste une possi-
bilité offerte à chacun.

La prière, une rencontre avec l’In-
sondable

Christhelle HOUNDONOUGBO 
refuse de réduire la prière à une 
simple liste de demandes adressées 
à Dieu. Elle la présente comme 
une rencontre, une confidence, un 
abandon et parfois même un cri si-

lencieux de l’âme.

Prier, c’est déposer devant Dieu ce 
que l’on ne parvient plus à porter 
seul.

Peu importe que la prière soit for-
mulée à genoux, debout, les mains 
jointes, les bras ouverts ou dans le 
silence d’une chambre. L’essentiel 
réside dans la sincérité du cœur.

Les pratiques religieuses peuvent 
être différentes. Les paroles et les 
gestes peuvent varier selon les tra-
ditions. Mais derrière cette diver-
sité demeure une aspiration com-
mune : chercher Dieu et trouver 
auprès de Lui une source d’espé-
rance.

Une langue que chacun peut parler

La prière transcende les frontières, 
les cultures et les différences.

Elle peut être prononcée dans une 
église, une mosquée, une syna-
gogue, un temple, un sanctuaire 
ou simplement dans le secret d’un 
foyer. Elle peut être récitée avec 
des paroles apprises ou naître spon-
tanément d’un cœur bouleversé.

Parfois, aucune parole n’est néces-
saire.

Une larme peut tout dire. Un si-
lence peut tout exprimer. Un re-
gard levé vers le ciel peut être une 
prière.

C’est pourquoi la prière apparaît, 
dans la réflexion de Christhelle 
HOUNDONOUGBO, comme un 
langage universel de l’espérance.

Croire et continuer à avancer

La foi ne signifie pas que les dif-
ficultés disparaissent immédiate-
ment. Elle donne plutôt la force de 
continuer à avancer malgré elles.

Prier, c’est croire que l’épreuve 
actuelle ne constitue pas néces-
sairement la fin du chemin. C’est 
conserver une lumière intérieure 
lorsque les circonstances semblent 
inviter au découragement.

L’histoire offre plusieurs exemples 
de personnalités dont la foi s’est 
traduite en actions concrètes. Mar-

tin Luther King Jr., profondément 
attaché à sa foi, priait tout en me-
nant son combat pour la justice et 
la dignité humaine.

Au Bénin, Monseigneur Isidore de 
Souza a également incarné une foi 
tournée vers le dialogue et la paix. 
Son rôle lors de la Conférence na-
tionale de 1990 demeure associé à 
une période déterminante de l’his-
toire politique du pays.

Le Cardinal Bernardin Gantin, 
autre grande figure béninoise de 
l’Église universelle, a pour sa part 
marqué les esprits par son humi-
lité, son sens du service, sa disci-
pline et son attachement à la paix.

À travers ces exemples, Christhelle 
HOUNDONOUGBO rappelle que 
la prière ne doit pas conduire à 
l’inaction. Elle peut au contraire 
devenir une source de courage, de 
responsabilité et d’engagement.

Et si le silence était déjà une prière 
?

Une question demeure : comment 
faut-il prier pour être entendu de 
Dieu ?

Faut-il crier ? Se mettre à genoux ? 
Lever les mains ? Fermer les yeux 
?

La réponse pourrait se trouver 
moins dans la posture que dans la 
sincérité.

La prière véritable commence 
peut-être lorsque l’être humain ac-
cepte de reconnaître ses limites et 
confie à Dieu ce qu’il ne peut maî-
triser.

Mais prier, c’est aussi agir. C’est 
faire sa part, avancer avec courage 
et laisser à Dieu ce qui dépasse les 
forces humaines.

En cette deuxième moitié du mois 
d’août, la réflexion de Christhelle 
HOUNDONOUGBO invite ain-
si chacun à prendre un temps de 
recul, à rendre grâce avant de de-
mander, à espérer avant de renon-
cer et à garder confiance malgré les 
incertitudes.

Car lorsque les mots deviennent 
impuissants, le cœur continue de 
parler. Et lorsque tout semble fer-
mé, la prière peut encore ouvrir 
une fenêtre sur l’espérance.

Christhelle HOUNDONOUGBO 
signe ainsi une réflexion profon-
dément humaine et spirituelle, qui 
rappelle une vérité simple : tant 
que l’homme espère, il n’a pas en-
core perdu le chemin.

Emeric Joël ALLAGBE

Christhelle HOUNDONOUGBO célèbre 
la puissance de la prière : « Le langage 

universel de l’espérance »
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(La nuit, les nouvelles voies changent de 
visage)

L’ouverture et la modernisation de plu-
sieurs axes routiers au Bénin contribuent à 
améliorer la circulation et l’esthétique des 
villes. Mais à la tombée de la nuit, certains 
de ces espaces seraient progressivement oc-
cupés par des activités de prostitution et de 
vente de services sexuels. Une situation qui 
interpelle sur la nécessité d’un meilleur en-
cadrement de l’espace public et d’une pré-
sence accrue des forces de sécurité.

Les nouvelles voies asphaltées ont profon-
dément transformé le visage de plusieurs 
quartiers au Bénin. Routes modernes, éclai-
rage public, espaces mieux aménagés : ces 
infrastructures participent à l’embellisse-
ment des villes et facilitent les déplace-
ments des populations.

Cependant, à la tombée de la nuit, certains 

axes connaissent une autre réalité. Des 
personnes, notamment des femmes et des 
jeunes, y seraient visibles dans le cadre 
d’activités liées à la prostitution ou à la 
sollicitation de services sexuels. Cette pré-
sence nocturne, lorsqu’elle s’accompagne 
d’attroupements, de nuisances ou d’autres 
comportements perturbant la tranquillité 
publique, suscite des préoccupations chez 
certains riverains et usagers.

Face à cette situation, une réflexion s’im-
pose sur la manière de préserver la voca-
tion première de ces nouvelles voies. Il 
ne s’agit pas de stigmatiser les personnes 
concernées, mais de garantir à tous un es-
pace public propre, sûr et respectueux de la 
tranquillité des habitants.

La présence régulière des forces de sécurité 
pourrait contribuer à prévenir les troubles 
nocturnes, à lutter contre les éventuelles 
formes d’exploitation et à faire respecter 

les règles applicables dans l’espace public. 
Cette action devrait toutefois s’inscrire 
dans le respect des droits et de la dignité de 
toutes les personnes concernées.

Les nouvelles voies asphaltées représentent 
un investissement important pour le dé-
veloppement urbain. Leur entretien, leur 
éclairage et leur sécurisation doivent donc 
accompagner les travaux d’aménagement. 
Préserver leur beauté et leur attractivité, 
de jour comme de nuit, passe par une res-
ponsabilité partagée entre les autorités, les 
forces de sécurité, les collectivités locales 
et les citoyens.

L’enjeu est désormais de faire de ces axes 
modernes des espaces de circulation, de 
vie et de sécurité, plutôt que des lieux où la 
tranquillité publique serait compromise à la 
tombée de la nuit.

Emeric Joël ALLAGBE

Quand l’insécurité nocturne 
menace leur attractivité
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SAARA HOUANSOU, CHAMPIONNE DE THE VOICE AFRIQUE FRANCOPHONE, FAIT SON RETOUR TRIOMPHAL AU BÉNIN

Le Bénin célèbre avec fierté l’un de ses nou-
veaux talents. Sacrée grande gagnante de 
The Voice Afrique francophone 2026, Saara 
Houansou a foulé à nouveau le sol béninois 
dans la soirée du dimanche 16 août 2026, au 
lendemain de son éclatante victoire.

À son arrivée à l’Aéroport international de 
Cotonou, la championne a reçu un accueil à 
la hauteur de son exploit. Elle a été reçue au 
Salon d’honneur par Jacques AGUIA-DAHO, 
Directeur de Cabinet du Ministre de la Culture, 
des Arts et du Patrimoine, qui représentait le 

ministre à cette occasion.

Ce retour au pays marque une nouvelle étape 
dans le parcours de la jeune artiste, désormais 
auréolée d’un titre continental qui vient consa-
crer son talent, son travail et sa détermination. 
Son sacre à The Voice Afrique francophone 
constitue également une belle vitrine pour la 
musique béninoise sur la scène africaine.

L’accueil réservé à Saara Houansou traduit 
ainsi la fierté suscitée par cette victoire et l’en-
gouement autour de celle qui porte désormais 

haut les couleurs du Bénin dans l’univers mu-
sical francophone.

Avec ce prestigieux trophée, Saara Houan-
sou ouvre une nouvelle page de sa carrière et 
confirme que le talent béninois a toute sa place 
parmi les grandes voix du continent.

Le Bénin peut désormais compter sur une nou-
velle ambassadrice de la musique africaine.

Emeric Joël ALLAGBE

La jeune artiste béninoise a été chaleureuse-
ment accueillie à Cotonou après son sacre
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Les sénateurs béninois se 
retrouveront en séance plé-
nière le mardi 15 septembre 
2026 à Cotonou. Cette nou-
velle rencontre, prévue au 
siège provisoire du Sénat, 
dans le quartier Les Coco-
tiers, sera consacrée à l’exa-
men de deux textes essen-
tiels au fonctionnement de 
la nouvelle institution : le 
règlement financier et le rè-
glement administratif.

Le Sénat béninois poursuit 
la mise en place de ses mé-
canismes de fonctionne-
ment. À cet effet, les séna-
teurs sont convoqués pour 
une nouvelle séance plé-
nière le 15 septembre pro-
chain à Cotonou.

Les travaux se dérouleront 
au siège provisoire de l’ins-
titution, situé dans le quar-
tier Les Cocotiers. Au cœur 
des échanges figurent deux 
dossiers importants pour 
l’organisation et la gestion 
quotidienne du Sénat : le 
règlement financier et le rè-
glement administratif.

Le règlement financier de-
vrait notamment préciser les 

règles encadrant la gestion 
des ressources et des dé-
penses de l’institution. De 
son côté, le règlement ad-
ministratif doit contribuer à 
définir les procédures et les 
modalités nécessaires à son 
bon fonctionnement.

Cette plénière s’inscrit ainsi 
dans la dynamique d’instal-
lation et de structuration du 
Sénat, nouvelle composante 
du Parlement béninois. Les 
échanges des sénateurs de-
vraient permettre de renfor-
cer le cadre réglementaire 
indispensable à l’exercice 
efficace de leurs missions.

À travers l’examen de ces 
deux textes, le Sénat pour-
suit donc la construction de 
ses outils internes de gou-
vernance, avec l’objectif 
de disposer d’un fonction-
nement clair, organisé et 
conforme aux exigences de 
la nouvelle architecture ins-
titutionnelle du pays.

Emeric Joël ALLAGBE

Le Conseil économique et 
social (CES) tient, ce mardi 
18 août 2026 à Cotonou, la 
cérémonie d’ouverture de sa 
quatrième session extraor-
dinaire au titre de l’année 
2026. Les travaux démarrent 
à 9 heures au siège de l’ins-
titution.

Le Conseil économique et 
social (CES) ouvre une nou-
velle page de ses activités 
institutionnelles. Ce mardi 
18 août 2026, l’institution 
tient sa quatrième session 
extraordinaire au titre de 
l’année.

La cérémonie d’ouver-
ture est prévue à partir de 9 
heures, au siège du Conseil 
économique et social à Co-
tonou. Cette session réunira 
les membres de l’institution 
autour des travaux inscrits à 
l’ordre du jour.

Cette rencontre constitue un 
moment important dans la 

vie du CES, appelé à pour-
suivre sa mission de ré-
flexion, de consultation et 
d’avis sur les grandes ques-
tions économiques et so-
ciales intéressant la Nation.

À travers cette quatrième 
session extraordinaire de 
l’année 2026, le Conseil 
économique et social pour-
suit ainsi ses activités et 
entend contribuer, confor-
mément à ses attributions, 
aux réflexions sur les enjeux 
majeurs du développement 
économique et social du Bé-
nin.

Les travaux de cette session 
sont donc très attendus, no-
tamment pour connaître les 
différentes questions qui 
seront examinées par les 
membres de l’institution au 
cours de cette nouvelle ren-
contre.

Emeric Joël ALLAGBE

Les sénateurs attendus 
le 15 septembre

Le CES ouvre sa quatrième 
session extraordinaire

PROCHAINE PLÉNIÈRE DU SÉNAT CONSEIL ÉCONOMIQUE ET SOCIAL
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À quelques jours de l’élection à la prési-
dence de la Fédération béninoise de foot-
ball (FBF), prévue le 25 août 2026, Mar-
cellin Bocovè dévoile progressivement 

les contours de son projet pour les quatre 
prochaines années. Présent sur le plateau 
de Canal 3, dimanche 16 août, le candidat 
de la liste « Ensemble, visons plus haut » 

a placé la formation des jeunes, des entraî-
neurs et des arbitres au cœur de sa vision. 

Pour Marcellin Bocovè, la recherche de la 
performance dans le football béninois doit 
nécessairement commencer par la base. Le 
candidat à la présidence de la FBF estime 
que le pays dispose d’un important poten-
tiel de jeunes talents, mais que leur détec-
tion et leur accompagnement doivent être 
davantage structurés.

Son ambition est donc de renforcer les 
mécanismes de formation et de détection 
à travers la création de nouveaux centres 
de formation de référence dans les diffé-
rentes régions du Bénin. Ces infrastruc-
tures devraient offrir aux jeunes un cadre 
permettant de concilier formation scolaire 
et pratique sportive.

Le projet ne se limite toutefois pas à la 
construction de nouvelles structures. Mar-
cellin Bocovè entend également rendre 
plus opérationnels les centres et acadé-
mies déjà existants. L’accompagnement de 
la Fédération, une meilleure organisation 
ainsi que la mise à disposition d’équipe-
ments adaptés figurent parmi les pistes en-
visagées.

Former aussi les encadreurs

Dans la vision du candidat, la qualité du 

football dépend également de celle de 
ses encadreurs. Une attention particulière 
devrait ainsi être accordée à la formation 
continue des entraîneurs et des arbitres.

L’objectif affiché est de favoriser l’obten-
tion de diplômes reconnus et de contribuer 
à une véritable professionnalisation de ces 
métiers. Pour Bocovè, il est difficile d’es-
pérer des résultats de haut niveau sans dis-
poser, en amont, de techniciens et d’offi-
ciels suffisamment formés.

Cette orientation constitue le premier pi-
lier du programme « Ensemble, visons 
plus haut », consacré à la formation et au 
développement des acteurs et des talents. 
Le projet global repose également sur la 
compétition et la performance, l’autono-
misation des clubs ainsi que la modernisa-
tion de l’administration fédérale. 

À travers cette approche, Marcellin Boco-
vè veut poser les fondations d’un football 
béninois davantage structuré et capable de 
faire émerger durablement de nouveaux ta-
lents. L’enjeu, au-delà de l’échéance élec-
torale du 25 août, sera de transformer ces 
ambitions en actions concrètes pour per-
mettre au football béninois de franchir un 
nouveau cap.

Emeric Joël ALLAGBE

Marcellin Bocovè veut construire la performance dès la base
ÉLECTION À LA FBF – PROJET « ENSEMBLE, VISONS PLUS HAUT »

Dans le cadre de sa politique de 
gouvernance fondée sur la transpa-
rence et la redevabilité, le maire de 
Sèmè-Podji, Thomas Singbo, or-
ganise une séance de reddition de 
comptes consacrée aux opérations 
de lotissement dans la commune. La 
rencontre est prévue ce mercredi 19 
août 2026.

La gestion foncière occupe une 
place importante dans le développe-
ment des collectivités territoriales. À 
Sèmè-Podji, la municipalité entend 
renforcer le dialogue avec les popu-
lations autour de cette question sen-
sible. C’est dans cette dynamique que 
le maire Thomas Singbo convie les 
citoyens à une séance de reddition de 
comptes consacrée aux opérations de 
lotissement.

Cette initiative s’inscrit dans le 
respect des dispositions de la loi 
n°2021-14 du 20 décembre 2021 por-
tant Code de l’Administration terri-

toriale en République du Bénin. Elle 
traduit également la volonté de l’au-
torité communale de promouvoir une 
gouvernance participative, basée sur 
l’écoute, la transparence et la redeva-
bilité.

Au cœur des échanges, le thème : « 
Les opérations de lotissement dans 
la commune de Sèmè-Podji : état des 
lieux et perspectives ». Une occasion 
pour le maire et son équipe de pré-
senter aux populations la situation ac-
tuelle des opérations de lotissement, 
les difficultés rencontrées ainsi que 
les mesures envisagées pour amélio-
rer la gestion foncière et l’aménage-
ment du territoire.

La rencontre devrait également per-
mettre aux citoyens d’exprimer leurs 
préoccupations et de mieux com-
prendre les actions engagées par la 
municipalité dans le domaine foncier. 
À travers cette démarche, l’équipe 
communale entend favoriser un dia-

logue direct avec les administrés et 
renforcer leur implication dans les af-
faires de la commune.

La séance de reddition de comptes 
est prévue ce mercredi 19 août 2026 
à partir de 10 heures, dans la salle 
de réunion de l’arrondissement de 
Sèmè-Podji.

À travers cette rencontre, la mairie 
réaffirme ainsi son engagement à 
maintenir un cadre d’échanges avec 
les populations pour une gestion plus 
transparente et concertée du dévelop-
pement de Sèmè-Podji.

Emeric Joël ALLAGBE

Lotissement à Sèmè-Podji : le maire Thomas 
Singbo ouvre le dialogue avec les citoyens

REDDITION DE COMPTES DANS LA COMMUNE
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